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Avant-programme du colloque sur lÕaprès-d�veloppement, UNESCO - Paris, les 28 f�vrier, 1er, 2 et 3 mars 2002.

Historiquement, l'�re du d�veloppement fait suite � celle de la colonisation, comme l'�re de la mondialisa-
tion prend le relais de celle du d�veloppement. L'occidentalisation du monde et l'uniformisation plan�tai-
re se renforcent avec l'accumulation sans limite du capital sous la domination toujours accrue des firmes
transnationales. La guerre �conomique et les in�galit�s ne se d�ploient plus seulement entre les peuples
mais aussi au sein des espaces nationaux. La destruction de l'environnement est universelle.
Cette �volution nourrit des r�sistances diverses qui se fondent souvent sur la nostalgie et aboutissent par-
fois � des replis identitaires d�sastreux. Il n'y a d'avenir �cologique, culturel et politique soutenable et sou-
haitable qu'au del� d'une n�cessaire d�colonisation de l'imaginaire. Il faut sortir non seulement de la mon-
dialisation mais encore du d�veloppement, en secouant le joug de la dictature de l'�conomie. Cela signi-
fie, pour le Sud comme pour le Nord du monde, lib�rer les initiatives et les alternatives de toutes sortes
afin de briser le carcan de la fin d'une histoire unidimensionnelle. Apr�s le r�veil de Seattle, le moment est
venu d'�largir le d�bat et d'approfondir les analyses. Il faut reprendre en main ses destin�es, d�faire le
d�veloppement et renouer avec la pluralit� des mondes. 
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D�faire le d�veloppement

Soir�e inaugurale 
anim�e par Alain Gresh
(Le Monde diplomatique)

Accueil
Ali Kazancigil 
(Secr�taire ex�cutif, programme MOST)

Introduction
Serge Latouche 
(La ligne d'horizon)

avec la participation de :
Ivan Illich, Arundhaty Roy,
Aminata Traor�, John Berger,
Jos� Bov�.

Pl�ni�re
anim�e par Silvia P�rez-Vitoria
(La ligne d'horizon).

Serge Latouche : 
Le d�veloppement n'est pas le
rem�de � la mondialisation. C'est en
fait le probl�me.

Gilbert Rist (IUED, Gen�ve) : 
Il faut sortir du d�veloppement et de
la mondialisation, c'est-�-dire, sortir
de l'�conomie, rouvrir l'histoire, la
politique, la pluralit� des destins.

Lakshman Yapa (Penn State Univ.): 
Les alternatives ne sont pas dans
l'am�nagement de l'existant mais
dans l'apr�s-d�veloppement.

Michael Singleton : 
Les perspectives de l'apr�s-d�velop-
pement vues d'ailleurs.

JEUDI 28 FEVRIER,
18 h - 21 h

VENDREDI 1er MARS,
9 h 30 - 12 h 30

P r o g r a m m e

AITEC (France) - AWELE (France) -
Bidon 5 (France) - CEDETIM
(France) - Centre for science and
environment (Inde) - CONAIE
(Equateur) - CRIC (Italie) -
L'Ecologiste (France) - ENDA-Graf
(S�n�gal) - Le GENE (France) -
L'Homme et la Soci�t� (France) -
INCAD/Institut interculturel de
Montr�al (Canada) - Centro de
encuentros y di�logos interculturales
(Mexique) - IUED (Suisse) - Le LAAP
(Belgique) - La revue du MAUSS
(France) - MOST (UNESCO) - OPIP
(Equateur) - PRELUDE (Belgique) -
Silence (France) - Solidarit� (France)
- Survival (France) - Theomai Journal
(Argentine).

Minist�re des Affaires �trang�res -
Union europ�enne - Commission
suisse de l'UNESCO - Programme
MOST (UNESCO) - Solidarit�.

VENDREDI 1er MARS,
15 h - 18 h

SAMEDI 2 MARS,
15 h - 18 h

SAMEDI 2 MARS, 
9 h 30 - 12 h 30 

SAMEDI 2 MARS,
18 h 30 - 21 h 

DIMANCHE 3 MARS,
9 h 30 - 12 h 30

Le colloque se d�roulera en
anglais, espagnol et fran�ais,
avec traduction simultan�e.

PARTENAIRES

AVEC LE SOUTIEN DE :

Mirages et ruines du 
d�veloppement 

1. Les habits neufs du 
d�veloppement

2. L'�conomie criminelle : avenir 
ou v�rit� du d�veloppement ?

3. A vos risques et p�rils : 
le d�veloppement suicidaire

4. Get off their backs ! Laissez 
donc les pauvres tranquilles !

Alternatives au d�veloppe-
ment, 1 :

5. R�pondre � l'oppression 
politique du d�veloppement

6. Les �-c�t�s et les au-del� du 
d�veloppement

7. Survivre au d�veloppement
8. Retrouver le sens de la mesure

Alternatives au d�veloppe-
ment, 2 :

09. Se r�approprier l'argent
10. Se r�approprier les savoirs
11. Peut-on r�sister sur internet ?
12. Autosuffisance, commerce 

international ou commerce 
�quitable ?

R�union de constitution du
R�seau international sur 
lÕapr�s-d�veloppement

Table ronde anim�e par Anne-
C�cile Robert et Christophe Baker
(Le Monde diplomatique) :
Perspectives de 
l'apr�s-d�veloppement

Ateliers

Ateliers

Ateliers



Refaire le monde

Responsable : Marie-Dominique Perrot
Derri�re les nouveaux vocables (d�velop-
pement durable), les nouvelles priorit�s
des organismes internationaux (la lutte
contre la pauvret� de la Banque
Mondiale), l'int�r�t port� par des multina-
tionales sur des exp�riences " alternati-
ves " (l'�pargne populaire encourag�e par
Monsanto) ou la floraison des comit�s d'�-
thique dans les entreprises, assiste-t-on �
une conversion de l'�conomie ? L'atelier,
dans une critique �pist�mologique du
d�veloppement, cherchera � d�crypter les
ph�nom�nes de r�cup�ration, d'instru-
mentalisation et de manipulation qui, sous
couvert de faire du " bon " d�veloppement,
confortent en fait les situations de domina-
tion. Bref, il s'agit de faire appara�tre les
maux derri�re les mots. 
Avec : Gilbert Rist IUED (Suisse),
Fran�ois Brune �crivain, (France),
Georges Lawson Body Universit�
Antilles-Guyane (France).

Responsable : Michael Singleton
Cet atelier, d�lib�r�ment distanci� et d�cal�, nous
propose de regarder le d�veloppement et l'apr�s-
d�veloppement avec des yeux tr�s diff�rents des
n�tres, occidentaux " d�velopp�s ". Objectif : rom-
pre avec l'ethnocentrisme et l'occidentalocentris-
me dont nous sommes tous peu ou prou porteurs,
m�me quand on est une ONG bien intentionn�eÉ
Qu'en ont-ils � faire de nos discours, m�me cri-
tiques, ces rel�gu�s marginalis�s drogu�s et pro-
stitu�s ? Quel curieux regard portent-ils sur nos
appels universels anti-mondialisation les adeptes
des nouveaux mouvements religieux ? Comment
nous jugent-ils les proph�tes africains ou les
imams islamistes ? Ces questions renvoient � des
r�alit�s importantes et porteuses de sens pour des
populations nombreuses de la plan�te qui vivent �
des ann�es lumi�res de la d�claration universelle
des droits de l'homme et du citoyenÉ 
Avec : Pierre-Joseph Laurent Universit� catholique de
Louvain (Belgique), Pascale Jamoulle anthropologue
(Belgique), Gilles S�raphin sociologue (France).

Les 12 ateliers du Colloque sur l'apr�s-d�veloppement
1. Les habits neufs du 
d�veloppement 

4. Get off their backs !
Laissez donc les pauvres
tranquilles !

5. R�pondre � l'oppression 
politique du d�veloppement

6. Les �-c�t�s et les au-del� 
du d�veloppement

3. A vos risques et p�rils : 
le d�veloppement suicidaire

2. L'�conomie criminelle : 
avenir ou v�rit� du d�velop-
pement ?

Responsable : Majid Rahnema
Il faut sortir les pauvres de la pauvret� ; il
faut aider le tiers-monde ; il faut permettre
aux pauvres de profiter de nos richessesÉ
Et si le meilleur service que l'on pouvait
rendre aux " pauvres " �tait en faitÉ de ne
pas s'occuper d'eux ? De les laisser tran-
quilles ? De s'abstenir, selon le principe de
pr�caution, d'aller faire plus de d�g�ts
qu'autre chose en jouant les bons samari-
tains ? Outre une critique de la notion et de
la pratique de l'aide, cet atelier s'interroge-
ra sur les d�finitions " techniques " de pau-
vret�, de richesse, de besoins, etc. Et si le
plus grand scandale n'�tait pas dans la
pauvret�, mais dans la richesse ? 
Avec : Lakshman Yapa Pennsylvania
State University (Sri-Lanka/Etats-Unis),
Serge Latouche La ligne dÕhorizon
(France), Oswaldo de Rivero diplomate
(P�rou).

Responsable : Wolfgang Sachs
Voil� un atelier o� seront remises en cause
quelques grandes " croyances occidenta-
les " : la croissance b�n�fique, le progr�s
salvateur, la technique au service de l'hom-
meÉ En �tudiant les cons�quences de ces
dogmes dans la r�alit�, ce sont les rapports
de l'homme � son environnement, de l'�co-
nomie � la nature qui feront l'objet d'une
r�flexion qui conduit raisonnablement �
crier " halte l� ! ".  
Avec : Jean Pierre Berlan INRA (France),
Fr�d�ric Lemarchand Lasar  (France),
G�rald Narbonne GENE (France), Jean-
Marc Ela, Teddy Goldsmith The Ecologist
(Royaume-Uni).

Responsable : Umberto Santino
Centro Studi Impastato Palermo (Italie)
La d�rive criminelle des �conomies de
nombreux Etats, que ce soit au Sud ou au
Nord, nous interroge. Derri�re cette d�li-
quescence de l'Etat et son remplacement
par des mafias, des syst�mes de corrup-
tion g�n�ralis�e ou des trafics en tous
genres, n'est-ce pas la caricature d'un
mod�le �conomique qui appara�t ? En ce
sens l'�conomie criminelle serait d�j� en
germe dans nos soci�t�s polic�es et les
mafieux et trafiquants ne nous tendraient
rien d'autre qu'un miroir. 
Avec : Tonino Perna Universit� de
Messine (Italie), Belem Torres ANUC-UR
(Colombie), Jean de Maillard magistrat
(France).

Responsable : Emmanuel N'Dione
Les effets n�gatifs du d�veloppement ne sont pas
seulement d'ordre �conomique ou �cologique.
Derri�re les discours sur la d�mocratie, la partici-
pation et le r�le des acteurs, s'organisent de fait
des formes de domination encore plus sournoises
que celles qui pr�valaient du temps de la brutale
colonisation. D�poss�d�s du pouvoir qu'ils peu-
vent avoir sur leurs vies, les gens en arrivent � �tre
incapables de donner du sens � ce qu'ils font et �
ce qu'ils sont. Cependant, des contre-pouvoirs, au
Nord comme au Sud, localement et plus globale-
ment aussi, arrivent � retourner cette situation qui
n'est donc pas fatale. Des femmes et des hommes
r�ussissent � reprendre le pouvoir sur leurs prop-
res vies. Avec certains d'entre eux, l'atelier r�fl�-
chira � cette " prise de pouvoir " par le bas qui est
peut-�tre � la port�e de tout le monde. 
Avec : Jean-Louis Bato Solidarit� (France),
Neeti Bhai travailleur social (Inde) Leonardo
Viteri OPIP (Equateur).



Responsable : Silvia P�rez-Vitoria
Face � la " m�chante " OMC le " gentil "
commerce �quitable est-il la solution ? En
s'interrogeant sur les �changes, l'atelier ten-
tera d'imaginer quel r�le peut tenir chacun
des trois termes qui forment son intitul�.
Avec : Maurizio Meloni Rete Lilliput (Italia),
Les jardins de Cocagne (France), Olivier
Hauville la Plate-forme du commerce �qui-
table (France), Fran�ois de Ravignan
socio-�conomiste (France), Martin Khor
Third World Network (Malaysia), Enrique
Perez SOC of Andalusia (Spain).

Le co l loque se t iendra au Pala is  de l ÕUNESCO -  7 ,  P lace de Fontenoy -  75007 Par is
M�tro : Cambronne (ligne 6) - Ecole Militaire (ligne 8) - S�gur (ligne 10)

Renseignements :
La l igne d Õhor izon -  co l loque 2002 -  45,  rue du Fbg du Temple -  75010 Par is
T�l : 33 (0)1 42 06 05 26 - Fax : 33 (0)1 53 72 94 53
lalignedhorizon@wanadoo.fr     
www.apres-developpement.org

Inscriptions :
before 15th February 2002

7. Survivre au d�veloppement 9. Se r�approprier l'argent

10. Se r�approprier les
savoirs

11. Peut-on r�sister sur 
internet ?

12. Autosuffisance, commerce
international ou commerce
�quitable ?

8. Retrouver le sens de la 
mesure

Responsable : Smitu Kothari Lokayan (Inde)
A c�t� du rouleau compresseur de la mondiali-
sation, souvent de fa�on tout � fait invisible et
silencieuse, des gens s'organisent dans l'ur-
gence et la d�b�cle. Peu � peu des strat�gies
de survie se concr�tisent, des syst�mes infor-
mels se mettent en place, des pratiques verna-
culaires sont remises au service de la collecti-
vit�, des bricolages permettent de s'en sortir, la
d�brouille supplante les " programmes de
d�veloppement "É Hors cadre, c'est un peu la
vraie vie ! " Des alternatives qui s'ignorent "
dirions-nous ? Peut-�tre ferions-nous mieux de
nous taire et, d'abord, de les �couter. 
Avec : Claude Ll�na Bidon 5 (France),
Suleymane M'Baye Universit� Paris XI
(France), Hassan Zaoual Universit� du littoral
(Maroc/France), Mouvement des paysans
sans terre, les Zapatistes, Dipak Gyawali
Nepal water conservation foundation (Nepal),
Rajagopal Ekta Parishad (Inde).

Responsable : Jacques Grinvald
IUED (Suisse)
Remettre en cause le d�veloppement c'est
d'une certaine mani�re remettre en cause nos
besoins " illimit�s ", nos d�sirs " d�mesur�s ",
nos utopies " �ternelles " et nos aspirations
" universelles "É Pas difficile � franchir pour
nos soci�t�s qui s'imaginent d�j� mortes si
elles ne croissent pas chaque jour.
Interrogeons-nous donc sur ces notions qui
nous sauveront peut-�tre : les limites, la dur�e,
le provisoire, l'al�atoire, le temps humain.
Soyons plus modestes. Devenons raisonna-
bles. Retrouvons le sens de la mesure. 
Avec : Marie Dominique Perrot IUED
(Suisse), Fr�d�rique Apffel-Marglin Smith
College Northampton (Etats-Unis), Wolfgang
Sachs Wuppertal Institut (Allemagne), Jeremy
Seabrook journaliste (Royaume-Uni).

Responsable : Yvonne Mignot-Lefebvre
CNRS (France)
La r�sistance � la mondialisation s'organise
partout et avec tous les moyens. Internet est
ainsi devenu un outil que de nombreux mili-
tants � travers le monde se sont mis � utili-
ser, parfois avec des r�sultats appr�ciables.
Mais dans cette toile serons-nous l'arai-
gn�eÉ ou la mouche ? La r�sistance som-
brera-t-elle dans le virtuel ou saura-t-elle
profiter d'internet pour organiser de nou-
veaux r�seaux ? Utilisateurs, d�fenseurs et
adversaires de cette d�marche d�battront
dans cet atelier d'un th�me qui est loin de
faire aujourd'hui l'unanimit�. 
Avec : Keith Hart anthropologue
(Royaume-Uni), Meryem Marzouki IRIS
(France), Paul Mouketa internaute gabo-
nais (Gabon/France), Kodjo Gon�alves
webmaster (Togo/Canada), Dana Word
Pennsylvania State University (Etats-Unis),
Fr�d�ric Couchet APRIL (France), Pascal
Renaud R�seau Rio (France).

Responsable : Kalpana Das
D�poss�d�es de savoirs traditionnels jug�s
obsol�tes par les proph�tes occidentaux de
la science et de la technique, souvent
convaincues elles-m�mes de leur incomp�-
tence, des populations enti�res sont deve-
nues par la gr�ce de l'aide et du d�veloppe-
ment des analphab�tes dans leur propre
langue ! Des initiatives existent qui montrent
que la prise de conscience de cette d�pos-
session peut �tre source d'une r�appropria-
tion b�n�fique. 
Avec : Emmanuel N'Dione Enda-Graf
(S�n�gal), Lakshman Yapa Pennsylvania
State University (Sri-Lanka/Etats-Unis),
Teodor Shanin sociologue (Russie),
H�l�na Norberg-Hodge ISEC (Norv�ge/
Royaume-Uni), La nef des fous (France),
Ren� Riesel paysan (France), Mia Shiva
m�decin (Inde).

Responsable : Tonino Perna
Alors qu'une tendance � consid�rer l'argent
comme " l'instrument du diable " a toujours
exist� dans les milieux " alternatifs ", l'atelier
confrontera exp�riences et th�ories autour
de la monnaie remise � sa place d'un outil
au service de l'homme. Comment d�tourner
l'argent, l'utiliser et le consid�rer autrement.
Sont appel�s � t�moigner et � confronter
leurs pratiques et leurs points de vue les
Sels, les financements alternatifs, les exp�-
riences de micro-cr�dits, les monnaies fon-
dantes, etc. 
Avec : Serge Latouche,Alain Bertrand
SEL Paris (France), Heloisa Primavera
Red global de trueque (Argentine), Maurice
Decaillot �conomiste (France), Paolo
Coluccia chercheur social ind�pendant
(Italie).


